
A propos du cinquantenaire 
de la découverte 

de l'encéphalite léthargique 
par c. von Economo (1917) 1 

par P. HUARD, J. THÉODORIDÊS et Th. VETTER 

Le X V I I I e siècle avait bien connu la « cerebritis » et la « phrenitis ». Bouil-
laud avait in t rodui t en 1823 le t e rme d 'encéphal i te dans la Nosographie . 
Ensui te vinrent l 'encéphalie hyperplas ique de Hayem (1868), l 'encéphali te 
japonaise (1871), l 'encéphali te id iopathique des adul tes a t t r ibuée à l'in-
fluenza de Jendrass ik et Pierre Marie (1890-91). Enfin l 'encéphali te infectieuse 
aiguë de Char t ier (1907). 

Les choses en étaient là lorsque R. Cruchet , F. Moutier et Calmettes 
communiquè ren t le l" r avril 1917 à la Société Médicale des Hôpi taux de 
Paris des observat ions provenant de malades mil i taires hospital isés à Bar-
le-Duc. Il s'agissait d 'encéphalo-myélite sub-aiguë caractér isée pa r de la 
fatigue, de la céphalée, de la torpeur , de la fièvre et des t roubles poly
morphes ( t roubles mentaux , oculaires, chorée, signes cérébelleux et bulbo-
pro tubérent ie l s et m ê m e médul la i res , paraplégies) . 

Le 17 avril de la m ê m e année, Von Economo décrivait à Vienne une 
polio-encéphalite à localisation mésocéphal ique p rédominan te caractér isée p a r 
de l 'hypersomnie, des paralysies oculaires et de la fièvre. Autant les symp
tômes décri ts pa r Cruchet et ses col laborateurs étaient diffus, au tan t les 
lésions observées à Vienne avaient un aspect localisé et d 'emblée on 
admi t avec Von Economo qu'il avait décr i t une maladie nouvelle. On 
ignore d'ailleurs quels furent les virus responsables et on cont inuera à 
l ' ignorer pu isque malgré ses formes prolongées, l 'encéphali te lé thargique 
n'existe plus depuis 1925. 

Von Economo ne lui consacra pas moins de 27 publ icat ions . 

(1) Communication présentée à la séance du 24 juin 1967 de la Société Française 
d'Histoire de la Médecine. 
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Il en décrivit tous les phénomènes cliniques (dont le pr incipal est la 
to rpeur ainsi que les lésions ana tomiques (encéphal i te avec foyers mult iples 
inf lammatoires microscopiques disséminés dans le cerveau, n o t a m m e n t 
dans la subs tance grise du t egmen tum du mésencéphale) . Il nota éga
lement l ' impor tance des t roubles des muscles oculaires. 

Avec le professeur Wiesner, il démont ra le carac tère contagieux et infec
tieux de la maladie en t r ansme t t an t expér imenta lement la maladie au singe. 

En 1917, il publiai t son article pr inceps (1) sur la nouvelle maladie 
qui, comme le r emarqua i t Wagner v. Jauregg en 1932, restai t encore valable 
à cet te date. 

En voici les conclusions t radui tes en français : 

« His tologiquement nous nous t rouvons donc en face d 'une image de 
polio encéphalite du cerveau, du pont et du bulbe avec légère poliomyélite 
à caractère périvasculaire inflammatoire et infiltrant diffus, mais non hémor
ragique et faiblement neuroplagique. 

Ainsi nous pensons que cet te encéphal i te survenant de façon modé
rément épidémique avec le symptôme par t icul ier de la somnolence et les 
données histo-pathologiques part icul ières , const i tue une affection spécifique 
sui generis ; elle doit avoir à l 'origine un virus vivant spécifique possédant 
d 'après les symptômes « grippaux » généraux remarquablement atténués 
et la violence des symptômes cérébraux, une affinité spécifique vis-à-vis du 
tissu nerveux central voisin, mais non identique au virus de la poliomyélite 
(Heine-Médine). » 

Cette é tude fut suivie par une impor t an te monograph ie (1929) publiée 
en a l lemand et en anglais. Jusqu ' à sa mor t , Von Economo cont inua à s'in
téresser à l 'encéphali te lé thargique et à diverses au t res formes d'encépha
lites. 

Il chercha également à dé te rminer quelle est la région du cerveau inter
venant dans le syndrome de to rpeur qui caractér ise l 'encéphali te lé thargique. 

En 1890, Mauthner avait déjà m o n t r é qu'il existait un cent re régula teur 
du sommeil si tué dans les masses grises des par t ies distales des parois du 
t rois ième ventr icule au voisinage immédia t des noyaux des nerfs des 
muscles oculaires. Ces derniers é tant pe r tu rbés dans les cas d 'encéphali te 
léthargique, Economo fit le r app rochemen t en t re la to rpeur accompagnant 
la maladie et le p rob lème du sommeil auquel il consacra p lus ieurs art icles 
et conférences. 

Il arr iva à la conclusion que le cent re régula teur du sommeil s 'étendait 
plus en avant que la zone établie par Mauthner , jusqu 'aux parois du t rois ième 
ventricule, a t te ignant peut-être la région de l ' infundibulum. 

(1) C. von Economo, Encephalitis lethargica, Wien Klin. Wochschft n° 19, 1917, 13 p. 
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Fig. 1. — Portrait de Constantin von Economo (1876-1931) avec sa 
signature autographe. 



Ses vues furent confirmées pa r les recherches de Hess à Zurich (qui 
endormai t des chats en excitant par des couran t s électr iques t rès faibles 
la région an té r ieure de l 'aqueduc et la paroi pos tér ieure du t rois ième 
ventr icule) et de Marinesco à Bucares t . 

Il convient main tenan t de rappeler qui était Von Economo (Fig. 1). 

/. Aperçu biographique. 

D'une famille d'origine grecque, Constant in von Economo naqui t à 
Braïla, en Roumanie , le 21 août 1876. 

L'année suivante, ses pa ren t s s ' installèrent à Trieste qui faisait a lors 
par t ie de l 'Autriche-Hongrie où il commença ses é tudes . 

Dès 1890, âgé seulement de 14 ans, il fut pass ionné pa r la lecture 
du livre de Lombroso « Génie et Folie » et décida qu'i l serai t médecin. 

E n 1893, il passa sa « Matura » ( = baccalauréa t ) avec ment ion et son 
père l'obligea à faire des é tudes d ' ingénieur. Il se rendi t donc à Vienne 
et passa deux ans à la Wiener Technische Hochschule p o u r y é tudier la cons
t ruc t ion des machines . 

Mais, à pa r t i r de 1895, Economo pu t enfin suivre son penchan t et com
mencer ses é tudes de Médecine à Vienne. Dès 1898 et en 1899, il fut pré
pa r a t eu r à l ' Inst i tut d 'Histologie de von Ebne r et publia la m ê m e année 
son p remier travail scientifique sur le développement de l 'hypophyse des 
oiseaux. 

En 1900, il commença ses stages hospi tal iers dans la division de 
médecine in terne du professeur Pal et en novembre de la m ê m e année, il 
fut n o m m é ass is tant à l ' Ins t i tu t de Physiologie du Professeur Exner, assu
rant également des t ravaux pra t iques d'Histologie. Le 31 janvier 1901, il 
obt in t le diplôme de docteur en médecine puis passa un an dans la clinique 
de médecine du Professeur Nothnagel . 

Il en t repr i t ensui te en 1903 des séjours d 'é tude dans diverses villes 
françaises : Paris où il travailla dans le service de J. Magnan (1835-
1916), à la cl inique psychia t r ique de Jeoffroy et dans le service de neurologie 
de Pierre Marie et R a y m o n d ; Nancy où il alla chez Bernhe im (1840-1919) 
é tudier la thé rapeu t ique pa r auto-suggestion ; S t rasbourg où il res ta t rois 
mois dans les laboratoi res d 'Anatomie (Prof. Bethe) et de Physiologie 
(Prof. Ewald) . 

Puis Economo passa six mois à Munich dans le service de E. Kraepel in 
(1856-1926) qui l 'estimait beaucoup et aura i t voulu le garder avec lui. 
Pendant son séjour munichois , Economo publia un impor t an t travail sur 
l 'anatomie normale des cellules ganglionnaires (1905). 

Il alla ensui te à Berlin où il passa quelques mois dans la clinique 
psychia t r ique du Professeur Ziehen et dans le service de neurologie du 
Professeur Oppenheim. 
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Son dernier stage eut lieu à la Stat ion Zoologique de Trieste où il étu
dia avec le Professeur Cori l 'anatomie comparée du système nerveux. 

A l ' automne de 1906, Economo regagna Vienne où il fut nommé , le 
1 e r octobre , ass is tant à la clinique psychia t r ique de Wagner v. Jauregg où 
il devait demeure r ju squ ' à sa dispar i t ion p r é m a t u r é e en 1931. 

C'est en 1907 qu'il commença à se pass ionner pour l 'aéronaut ique, fai
sant des ascensions en ballon, puis en avion. (Nous reviendrons plus loin 
sur cet intérêt d 'Economo pour l 'aviation). 

En 1911, il rédigea sa thèse de « Dozentur » sur les t roubles sensoriels 
dus aux t umeur s du pon t de Varole et sur les voies centrales du tri
j u m e a u sensoriel . 

Puis éclata la guerre de 1914. Economo servit d 'abord dans un déta
chement motor i sé sur le front russe j u squ ' à la fin de 1915, puis à pa r t i r 
de janvier 1916 dans l 'aviation (il avait ob tenu en 1911 le brevet de pilote 
mili taire n° 1 de l 'aviation aut r ichienne) . 

Après la mor t , au front, de son frère Janko (né en 1883), le 16 juin 1916, 
les pa ren t s d 'Economo insis tèrent p o u r qu'il r ep renne du service comme 
médecin à Vienne, ce qu'il fit en août de la m ê m e année. 

C'est a lors qu'il allait faire en 1917 sa plus grande découverte scien
tifique : l ' individualisation d 'une nouvelle maladie , l'encéphalite léthargique 
dont nous commémorons le 50 e anniversaire . 

En 1920, il fut n o m m é Professeur ext raordina i re . Il par tagea alors son 
existence en t re son appa r t emen t de Vienne (Rathauss t rasse 13), son domaine 
de Gerasdorf près du Schneeberg qu'il avait acquis en 1922 et son service 
chez Wagner von Jauregg. 

De 1922 à 1925, il rédigea son m o n u m e n t a l ouvrage sur l 'architectonie 
de l 'écorce cérébrale humaine auquel il travaillait depuis 1912 et qui pa ru t 
en 1925 à Berlin. Sa santé jusqu 'a lors excellente fut affectée pa r le t rès 
grand effort fourni pour la réal isat ion de cet ouvrage et il eut en 1924 une 
première a t t aque d'angine de poi t r ine dont il se remit assez rap idement . 

En 1923 s'était tenu à Vienne le Congrès des In te rn i s tes de langue 
a l lemande et ce fut Economo qui fit la conférence générale sur l 'encépha
lite lé thargique. 

En 1927, il fut appelé à la succession de von Monakow (1853-1930) à l 'Ins
t i tu t de Neurologie de Zurich ; des offres de chaires lui furent également 
faites à Francfort , Munich et Athènes, mais il les déclina toutes pour de
meure r à Vienne où, en 1928, la chaire de Psychiatr ie de Wagner von 
Jauregg lui fut proposée . 

Il la refusa également, dés i rant se consacrer en t iè rement à la neuro
logie, mais succéda à son maî t re comme Président de la Société de Psy
chiatr ie . 
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La m ê m e année 1928, Economo se rendi t à Paris où il fit le 2 juillet 
une conférence à la Salpétr ière sur la « cytoarchi tectonie et la cérébra t ion 
progressive » et l 'année suivante, il alla à Berne (août 1929) pour contri
buer à l 'organisation du Congrès In te rna t iona l de Neurologie qui devait 
se teni r dans cet te ville deux ans plus ta rd . 

En 1929, Economo se rendi t aux Etats-Unis où il fit t rois confé
rences. 

En 1930, à Vienne, un service de recherche neurologique dépendant 
de la clinique psychia t r ique fut créé à son intent ion. 

L'hiver 1930-31, sa santé donna des inquié tudes à ses proches ; il conti
nua néanmoins à travail ler avec acha rnemen t : en m a r s 1931, il p rononça 
la conférence pr incipale à la Festsitzung der Gesellschaft der Arzte sur les 
recherches sur la base ana tomique des dons men taux et fit l 'allocution à 
l 'occasion de la célébrat ion du t r en t i ème anniversaire de l'Aéro-Club de 
Vienne. En avril, il voyagea avec sa femme en I tal ie et, à son r e tou r à 
Vienne fut inauguré, le 7 mai , son nouveau service neurologique. 

Economo pr i t alors quelque repos à Gerasdorf, puis se rendi t au Congrès 
neurologique in ternat ional de Berne (31 août-4 sep tembre 1931) où il fit 
une communica t ion t rès r emarquée sur les encéphal i tes infectieuses non 
suppurées et pr i t pa r t à diverses discussions. 

Quelques jou r s après (8 sep tembre) , il eut de nouveau une a t t aque 
d'angine de poi t r ine beaucoup plus sérieuse que la p remiè re et, le 21 
oc tobre 1931, il s 'éteignait, p leuré pa r sa femme, ses amis et ses élèves, 
âgé seulement de 55 ans et deux mois . Il repose dans le caveau de famille 
au cimetière Sant 'Anna de Trieste. 

Quelques mo t s ma in tenan t sur l 'homme. 

Bien qu'il n 'ait j amais connu l 'Hellade, Economo fut typ iquement 
grec pa r son espri t , ses goûts et ses idées. 

Son jugement p r o m p t et sûr, tout empre in t de clarté, sa t rès vaste 
cul ture , son sens de l 'humour , son activité mult iple , mais t rès méthodique
men t organisée sont caractér is t iques de l 'esprit de ses ancêt res . 

Sa cul ture générale était r emarquab le , car il possédai t non seulement 
des connaissances biologiques et médicales, mais s ' intéressait également aux 
ma théma t iques et aux techniques, à l 'histoire, à l 'archéologie, à l'Art et à 
la Li t té ra ture . 

Mais l 'homme complet qu 'é ta i t Economo ne pouvai t se contenter d 'une 
seule activité intellectuelle. Il lui fallait aussi se dépenser phys iquement p o u r 
m e t t r e en p ra t ique la maxime mens sana in corpore sano. Dès son enfance, 
il p r a t iqua plus ieurs spor t s et n o t a m m e n t l 'équitat ion. 

Mais c'est à pa r t i r de 1907 qu'il allait découvri r une nouvelle activité 
sport ive dont il fut un fervent adepte : l ' aéronaut ique. 
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Tout d 'abord, il fit des ascensions en ballon libre, par t ic ipant à la ren
cont re in ternat ionale de Berlin en oc tobre 1908 où il fit un a t ter r i ssage assez 
mouvementé près du canal de l 'Elbe. 

La m ê m e année, il se rendi t en France, à Mourmelon sur Marne, où il 
obt in t son brevet de pilote d'avion et en acqui t un du type Voisin avec 
lequel il fut un des p remie r s Autrichiens à voler à l ' aérodrome de Vienne 
alors tout nouveau (Wiener-Neustadt) , dont il con t r ibua à organiser le 
perfect ionnement . En 1910, Economo devint prés ident de l'Aéro-Club de 
Vienne qui pr i t alors un grand essor. 

Après l 'appareil Voisin, il fit l 'acquisit ion d 'un avion Et r ich Taube et 
grâce à ses connaissances techniques pu t y appor t e r divers perfectionne
ments . 

En 1911, il fut l 'un des trois pilotes civils à par t ic iper aux manœuvres 
mili taires dans le sud de la Hongr ie et reçut le brevet de pilote n° 1 de 
l 'aviation mil i ta ire austro-hongroise. 

La m ê m e année, il con t r ibua avec divers de ses collègues de l'Aéro-
Club à la réal isat ion du te r ra in d'aviation d'Aspern où se t in ren t t rois 
réunions in ternat ionales en 1912, 1913, 1914. 

C'est en 1913 que Zeppelin a t t e r r i t à Aspern avec son dirigeable « Sa
chsen » et que Economo et lui furent reçus à Schönbrunn p a r l ' empereur 
François-Joseph devant qui il avait volé en 1911 dans son Et r ich Taube. 
(Fig. 2.) 

Fig. 2. — C. von Economo devant son avion Etrich Taube saluant l'Empereur François-Joseph à l'aérodrome 
de Vienne (1911). (Photographie inédite communiquée par la veuve de Von Economo). 



L'emploi du temps d 'Economo étai t a lors le suivant : le ma t in t rès 
tôt, il allait voler deux ou trois heures et à neuf heures arr ivai t ponctuel 
dans son service à la clinique où il res ta i t j u squà cinq heures pour retour
ner ensui te voler. 

Lorsque plus tard, il dut renoncer à piloter, faute de temps, il dit 
ne pas t rop le regret ter , car alors il n 'y avait guère de nouveau à réaliser 
dans ce domaine et peu de r isques . 

//. L'œuvre scientifique. 

Depuis sa p remière communica t ion sur l 'hypophyse des oiseaux jusqu ' à 
sa dern ière sur les encéphali tes , toute l 'œuvre d 'Economo est consacrée à 
la neurologie normale et pathologique. 

Wagner von Jauregg y dist ingue trois phases : la pér iode d 'apprent is
sage, la découverte de l 'encéphalite lé thargique, les recherches sur la cyto-
archi tectonie cérébrale . 

Les t ravaux de la p remière pér iode concernent l 'anatomie microscopique 
et furent en t repr is à Vienne sous la direct ion de V. von Ebne r (1892-1924) 
et Schaffer : é tude du développement de l 'hypophyse des oiseaux (1899), puis 
é tude ana tomique des voies centrales de l 'acte de la mas t ica t ion et de la 
dégluti t ion (1902) en t repr i se dans l ' Ins t i tu t de Physiologie de Exner. 

C'est ensuite son travail sur l 'anatomie normale des cellules ganglion
naires (1905) fait après son séjour à Munich chez Kraepel in et Alzheimer, 
dans lequel il p rend posit ion dans la controverse sur les re la t ions des 
neurofibril les aux cellules ganglionnaires qui opposai t Apathi et Bethe d 'une 
par t , Ramon y Cajal et Held de l 'autre . 

A par t i r de 1906, Economo assis tant à la cl inique psychia t r ique de 
Wagner v. Jauregg, tout en s ' intéressant de t rès près à la pathologie ner
veuse, fit avec Karplus un grand n o m b r e d 'expériences sur des an imaux 
dont il sect ionnait les pédoncules cérébraux, et dé te rmina i t la na tu re 
exacte des t roubles en résul tant , effectuant l 'étude ana tomique des lésions 
et de la dégénérescence des réseaux de fibres nerveuses . 

Ces recherches faites à l ' Ins t i tu t de Physiologie nécessi taient à la fois 
une grande adresse opéra to i re et une solide connaissance en ana tomie 
microscopique que possédai t Economo. Elles lui pe rmi ren t n o t a m m e n t de 
préciser l 'origine de la chorée. 

La deuxième série de recherches de Von Economo concerne l 'encéphali te 
lé thargique qui a été évoquée p récédemment . 

Le t rois ième ensemble de t ravaux ralisés pa r Economo por t e sur la 
cytoarchitectonie cérébrale et les problèmes qui y sont liés. 

Ces recherches lui furent inspirées p a r celles de Th. Meynert (1833-1892) 
qui avait r emarqué , le premier , des différences régionales dans la s t ruc tu re 
histologique de l 'écorce cérébra le humaine . Economo, nous l 'avons vu, com-
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mença à s ' intéresser à la quest ion à pa r t i r de 1912 et publ ia en 1925 son 
monumen ta l ouvrage de plus de 800 pages en col laborat ion avec son élève 
le Dr N. Koskinas : Die Cytoarchitektonik der Grosshirnrinde des erwach-
senen Menschen i l lustré de 112 planches (photographies originales) reprodui
sant les 107 zones différentes du cortex cérébral qu'il avait individualisées 
(Campbell en 1913 n 'en dis t inguai t que 20). 

Ces photos sont des agrandissements de photomicrographies sélectionnées 
de coupes histologiques choisies également p a r m i des mill iers d 'exemplaires. 

Comme le fait r e m a r q u e r Wagner von Jauregg, la seule reproduc t ion 
des planches représen tan t ces 107 zones const i tue un travail technique consi
dérable. Le texte du volume compor te non seulement leur descript ion, mais 
également de très impor tan tes données sur les relat ions existant en t re ces 
zones et les diverses fonctions cérébrales . 

Parmi les nombreuses innovat ions que renferme encore cet ouvrage, 
Wagner von Jauregg en relève une t rès impor t an t e : Economo pu t m o n t r e r 
que les zones réceptr ices , celles où sont reçues les impress ions pr imai res , 
se dis t inguent des au t res par une s t ruc tu re par t icul ière caractér isée pa r 
la présence d 'é léments cellulaires t rès pet i ts appara i s san t comme des 
granules . Il appela ce type de s t ruc tu re cort icale le Koniocortex. 

Pour r endre cet ouvrage monumen ta l plus accessible aux neurologues, 
Economo en publia une édition résumée sous forme de dix conférences 
en a l lemand et en français (1927), en italien (1928) et en anglais (1929). 

Il compta i t poursu ivre ses recherches par une é tude des zones de fibres 
nerveuses (myéloarchi tectonie) sur laquelle il avait laissé un manuscr i t 
pos thume dont une par t ie seulement a été publiée. 

Toute une série d 'aut res publ icat ions d 'Economo (1926-1931) dérivent 
de sa cytoarchi tectonie : s t ruc tu re fine de Yuncus, du lobus cinguli et du 
lobus insulae, du retrospleniwn, de l 'opercule de Rolando, etc. 

Il chercha encore à appl iquer les méthodes d 'é tude microscopique du 
tissu cérébral pour préciser les bases ana tomiques de l 'intelligence et des 
ap t i tudes intellectuelles chez l 'homme. Pour lui, en effet, les simples mé
thodes macroscopiques util isées jusqu 'a lors (descr ipt ion des sillons et des 
circonvolutions, mesu re et poids du cerveau) ne donnaient pas des résu l ta t s 
assez précis . 

Vers la fin de sa vie (1929-1931), Economo s ' intéressa à la « cerebration 
progressive », concept basé d 'une pa r t sur l 'étude de cerveaux d 'animaux 
actuels et de l 'autre sur celle de moulages de cerveaux hominiens fossiles. 

Il m o n t r a n o t a m m e n t qu'il y a non seulement un accroissement de la 
masse du cerveau lorsque l'on va des Mammifères à l 'Homme, mais éga
lement une augmenta t ion du n o m b r e de zones cytoarchi tectoniques dans 
le cortex préfrontal et par ié to- temporal . 
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Cette t ransformat ion s 'observe aussi macroscop iquement sur des mou
lages de cerveaux du Pi thécanthrope , de l 'Eoanthrope , de l 'Homme de 
Néandetha l et de l 'Homme de Cro-Magnon. 

Economo croyait à un développement or thogénét ique de ces zones spé
cialisées qui donnera i t peut-être un jou r une race d 'hommes à facultés 
menta les exceptionnelles. 

Pour se l imiter au présen t et vérifier la jus tesse de ses idées, il avait 
l ' intention d 'é tudier les cerveaux d 'hommes par t icu l iè rement doués (musi
ciens, mathémat ic iens , etc.), qu'il avait soigneusement recueillis et fixés, et 
compta i t également faire des é tudes de cytoarchi tectonie cérébrale en fonc
tion de l'âge, du sexe, des diverses races humaines , etc. Tous ces pro je t s 
ne pu ren t ê t re poursuivis pa r suite de sa dispar i t ion p r éma tu rée . 

En conclusion, l 'œuvre scientifique d 'Economo soulève d ' impor tan t s 
problèmes touchant non seulement la Neurologie, mais également l 'Anthropo
logie et l 'Evolut ionnisme (1). Elle convenait d 'ê tre esquissée ici à l 'occasion 
du c inquant ième anniversaire de la découverte de l 'encéphalite lé thargique. 

(1) Pour plus de détails sur C. von Economo se îéférer à l'article suivant : 
J. Théodoridès, Constantin von Economo (1876-1931) savant, humaniste, homme d'action 
C.R. XIXe Congrès Int. Hist. Méd. (Basel 1964), 624-636 dont nous avons repris ici certains 
passages. 

Par ailleurs, une traduction intégrale en français du premier article de von Eco
nomo sur l'encéphalite léthargique due à l'un d'entre nous (Th. Vetter) paraîtra pro
chainement dans la revue Episteme. 
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DYNABOLON 
dynabolisant retard 

P r e m i e r d 'une n o u v e l l e c l a s s e b i o l o g i q u e , le 
D Y N A B O L O N e s t un s t é r o ï d e s p é c i f i q u e m e n t 
dynamogène, euphorisant, neuro et psycho-équil ibrant 

Ind ica t ions 

Asthénie physique et intellectuelle de toutes origines. 
Etats psycho-dépressifs,avec ou sans neurotonie et troubles neuro-végétatifs. 
Troubles psycho-névrotiques chez l'enfant à développement retardé. 

C o n t r e - i n d i c a t i o n s 
Enfants de moins de 10 ans. Grossesse. Cancer de la prostate. 

m 
Poso log ie m o y e n n e (vo ie in t ramuscu la i re ) 
Adultes: 1 amp. tous les 7 jours, par cures de 4 à 6 (attaque) 

1 amp. tous les 15-20 jours (entretien) 
3 amp. par cycle chez la femme réglée. 

Enfants après 10 ans : 
Vamp, tous les 10-20 jours, par cure de 2 à 4. 

Boîte de 1 ampoule de 1 ml contenant 
80,5 mg d'undécylate de 19-norandrosténolone 
dans l'huile d'ol ive. Tabl. C. SS. Col l . 

f t h e n a m e x 
S e r v i c e m é d i c a l : 

11, B d L a n n e s , Par is -16 - 870 -93 -09 + 

S.P.R.E.T . Dépar tement THÉRAMEX • 22, B d Camélinat, GENNEVILLIERS (Seine). 
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